
La troupe de théâtre engagé du CAC SUD 22, ” Les poules qui lèvent la tête “  

Présente

# DOSSIER DE PRESSE #

“Cette pièce mérite d’être vue par un maximum 
de gens, elle est même d’utilité publique”

Guy, un spectateur



La troupe #
La troupe « les poules qui lèvent la tête » n’est pas une association à proprement parler, c’est une branche du CAC Sud 
22. Elle est constituée de cinq comédiennes et trois comédiens de la région de Loudéac et d’un technicien lumière, tous 
amateurs. Certains d’entre eux font déjà partie de troupes amateurs, d’autres non mais ils sont tous animés du même désir de 
se servir du théâtre 
pour faire parler 
de phénomènes 
de société qui les 
touchent, qui les 
dérangent. Après 
une première 
création sur les 
OGM, ils ont décidé 
de monter un 
spectacle sur les 
femmes victimes 
de violences 
conjugales. 



Ce qu’en dit #

En un siècle, le droit français a 
progressivement reconnu aux femmes 
la pleine capacité civile et juridique 
mais l’accès des femmes aux droits 
et le respect de leur dignité, de leur 
intégrité physique et psychique ne 
sont pas effectifs pour toutes.
 L’ampleur du phénomène des violences 
conjugales (10% de femmes victimes, 
une femme tuée tous les trois jours 
sous les coups de son compagnon), 
nécessite une mobilisation de tous, 
des pouvoirs publics mais également 
de la société civile.

La troupe de théâtre engagé du CAC 
Sud 22 “Les poules qui lèvent la tête“  
s’est courageusement attaquée à ce 
fléau. Au travers de sa pièce “J’ai jeté 
ma baleine à la mer”   la troupe a su 
mettre, de façon très juste et très 
pédagogique, des mots sur les maux 
des femmes victimes de violences  
conjugales. 

La lutte contre les violences envers les 
femmes a été désignée grande cause 
nationale en 2010 autour de quatre 
grandes priorités  : mieux protéger 
les femmes victimes de violences en 
renforçant le cadre juridique de leur 
protection ; mieux prévenir la récidive ; 
améliorer la qualité de la prise en 
charge des femmes victimes de 
violences et développer les actions 
de sensibilisation et de formation.

Cette lutte contre les violences 
faites aux femmes ne pourra réussir 
que si nous réussissons à mettre en 
œuvre dans notre pays une véritable 
politique d’égalité entre les femmes et 
les hommes qui permettra à chacun(e) 
de vivre pleinement sa citoyenneté 
dans une société plus juste et plus 
humaine.

Bernadette VANDEN DRIESSCHE
Chargée de mission départementale aux     
Droits des Femmes et à l’Egalité 



La genèse du projet #
Dans son entourage professionnel, une des actrices a été confrontée au problème de la violence conjugale. Elle a aidé sa collègue et a 
déclaré à la troupe de théâtre engagé « notre prochaine pièce devrait traiter des femmes victimes de violences conjugales, c’est trop 
fréquent, ça se passe tous les jours à côté de chez nous et personne ne sait comment s’y prendre pour les aider ».

Une recherche de témoignages documentaires sur Internet, dans des livres et dans des récits de vie a alimenté le scénario ; la rencontre 
avec le personnel de l’ADALEA a permis d’ajuster la réflexion, d’éviter les dérives ou de tomber dans des pièges et, au contraire, de 
travailler dans le respect de ces femmes et de leur ressenti.

En cours de travail de création, les acteurs ont eu l’opportunité de rencontrer deux femmes victimes de violences conjugales. L’une 
d’elles (victime il y a une vingtaine d’années) a 
déclaré vouloir participer au projet. Le scénario 
s’est articulé autour de son témoignage  ; des 
extraits de son calvaire ont été enregistrés et font  
partie intégrante du spectacle.



La scénographie #
La bande son intégrant des musiques appropriées et le témoignage poignant 
d’une femme victime, la création lumière originale et le jeu des acteurs 
sont les trois ingrédients indissociables de la pièce. Pour démontrer les 
cinq différentes formes de violences conjugales, les acteurs ont écrit et 
jouent des saynètes mettant ces femmes en situation au sein du couple 
et dans leur entourage (voisins, police, médecins, services sociaux…) 



Dans un décor réduit au minimum et dans lequel une statue 
de femme s’éclaire au son de la voix off, les acteurs ont trouvé 
des « astuces » de mise en scène telles les ombres chinoises  ; 
des visages masqués de blanc, sourds, aveugles et muets  ; des 
marionnettes déversant leur bile par le trou de la serrure...
Ils ont été aidés, dans leur jeu d’acteurs, par Cécile Gallach, 
animatrice théâtre au Cac Sud 22.

La mise en scène #



Revue de presse #



« J'ai jeté ma baleine à la mer » 
est une pièce de théâtre, présen-
tée à l'occasion de la journée 
internationale du jeudi 26 
novembre « pour l'élimination 
des violences à l'égard des 
femmes”.

La troupe « Les Poules qui lèvent 
la tête » soutenue par le Cac Sud 
22, a eu l'audace de créer de 
toutes pièces un spectacle sans 
concession. Il repose sur des té-
moignages, locaux, de femmes 
battues, meurtries, détruites. La 
voix d'Annie, prenante, est l'un 
des atouts du spectacle. Car An-

nie, qui reste invisible, a été la 
victime réelle de violences con-
jugales. Son histoire est la trame 
d'un spectacle, élaboré, servi par 
une belle bande-son, des effets 
spéciaux soignés, des acteurs con-
vaincus. Un spectacle dont la « 
chute » ne laisse pas indifférent.
On espère que cette première 
représentation sera suivie de beau-
coup d'autres à la fois, pour rap-
peler la nécessité de lutter contre 
les violences conjugales et pour 
souligner le travail original de 
la troupe de théâtre locale « Les 
Poules qui lèvent la tête. »

Saint-Caradec. Un spectacle fort contre les violences conjugales 

OF - samedi 28 novembre 2009 , source : internet



Ils l’ont dit... #
Superbe soirée  de théâtre. J ’étais vraiment content d’être là. Les  situations justes , les ombres chinoises, la scène de la valise, 
l ’ interpellation vers le public   “dans cette salle il  y a 10 femmes qui subissent des violences conjugales” et le f inal tragique mais 
magnif ique , la scène suggérée du viol : vraiment terrible . J ’ai vraiment été” remué”. 
Bravo encore, cette pièce mérite d’être vue par un maximum de gens, elle est même d’utilité publique

Guy.  

Bravo  pour votre création, un formidable travail : salutaire de par le 
contenu, les messages transmis tout en étant créatif : astuces de mise en 
scène, effets, lumière. . .  Il fallait oser le faire, et en plus vous avez le 
toupet de le faire bien ! 

Jérôme. 

Bravo  Une vraie réussite devant une salle comble. Jeu 
des acteurs et lumière remarquables. Mise en scène 
originale et percutante. Encore bravo!

Robert. 

 Vous tous, vous m’avez scotchée, je ne sais pas très bien exprimer tout ce que je ressentais en 
sortant de là, mais c’était super . Le titre ne m’inspirait pas, mais l’explication de Anne, à la fin 
l’a justifié. La voix, chargée d’émotion , et les scènes en ombre chinoise m’ont bouleversée , 
j’étais à deux doigts de pleurer . Je ne peux dire que BRAVO  et continuez encore.

Laurence 

Le spectacle m’a vraiment 
chamboulée . 
Yvette. 



Renseignements & Contact #

Cac Sud 22
Cécile Gallach animatrice théâtre 
02 96 28 93 52
cecile.gallach-theatre@mouvement-rural.org
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Aubry, Claude Kerboul, Jérôme Lucas. Création et régie lumière : Alain Hervo. Bande-son : Thibaut Cojean. Statue : Annie Lagadec. Voix : Annie G. Crédit photos : François Cojean, Textes :  
“Les poules qui lèvent la tête”. 


